


Nos partenaires travaillant en Inde nous écrivent
L’histoire de Manjula et de son fils Kapilan, resca-
pés du Tsunami de 2005

Notre partenaire Mr Govindaraju, Directeur-Fonda-
teur de la SEVAI au Tamil Nadu dans le sud de l’Inde 
nous raconte ce drame vécu par cette femme qui fait 
partie des bénéficiaires du projet d’aide aux victimes 
du Tsunami de décembre 2005.
Cette femme de pêcheur partageait sa vie paisible 
avec son mari, sa belle-mère et leur jeune fils de 11 
mois à l’époque. Elle raconte que habituellement 
son mari partait pêcher en mer avec un patron et 
quand il revenait, les deux femmes allaient revendre 
le poisson.

« Certains jours, dit-elle, nous arrivions à gagner 
jusqu’à 150 Roupies (bon salaire pour un ouvrier), 
d’autres moins. Nous vivions dans une maison  avec 
un toit de palmes à environ 100 mètres de la mer. 
C’était une vie difficile mais nous étions heureux 
avec notre jeune enfant, mon mari affectueux et ma 
belle-mère qui veillait sur nous. Le peu que nous 
avions nous suffisait. J’avais l’habitude de me lever 
à 5 heures, nettoyer la maison, décorer la porte du 
signe sacré du Kolam, manger un peu de reste  de 
riz de la veille, puis je partais avec mon panier en 
feuilles de cocotier pour porter le poisson que mon 
mari allait nous ramener.
Je le vendais jusqu’en début d’après midi : avec l’ar-
gent j’achetais un peu de riz et légumes et rentrais 
faire le repas avec le bois ramassé en chemin. Il n’y a 
pas d’eau courante mais des petites sources dans le 
sable si on creuse. J’en remplissait une jarre en terre 
et la ramenais sur ma tête à la maison. En fin d’après 
midi, il me restait un peu de temps pour aller ba-
varder avec mes voisines et ma belle-mère m’aidait 
dans mes travaux.
Le jour du Tsunami commença en tous points sem-
blable. Mon mari partit dans le bateau en fibre avec 
d’autres après avoir embrassé son fils. Après avoir 
fait mon ménage, j’étais dehors avec ma belle-mère. 
Tout à coup nous vîmes de grosses vagues noires 
approcher, elles arrivèrent très vite sur nous.
Je commençai à m’en éloigner, c’était comme une 
grande nappe d’eau lisse, j’ espérais m’accrocher 

à un buisson mais la seconde vague était si haute, 
aussi haute qu’un palmier et terriblement forte…elle 
me frappa et me roula sous l’eau avec mon bébé Ka-
pilan.
Je pensai alors que nous allions mourir mais je réus-
sis à m’accrocher très fermement à un autre buisson 
en gardant solidement mon fils sur mes épaules. La 
force meurtrière des vagues arracha mon sari, j’étais 
sûre de mourir…Quand l’eau se retira je criai mon 
angoisse pour mon mari Thangathurai, ma belle-mè-
re Anjamal et mon enfant priant : « Dieu, aide nous, 
nous ne voulons pas mourir ! » Je sentis que Dieu me 
secourait mais l’horrible tsunami engloutit mon mari 
et ma belle-mère. L’eau m’arrivait encore à la poitrine 
mais des gens en bateau recherchant les survivants 
vinrent me secourir et  nous emmenèrent à l’hôpi-
tal. J’étais très angoissée et je finis par apprendre 
la mort de mes proches (qui furent enterrés avec 51 
habitants de notre village) et la perte de tous mes 



L’amitié est un don du ciel !
biens. Pendant environ deux semaines nous fûmes 
accueillis avec 140 familles dans une école, nous fû-
mes nourris, habillés grâce à SEVAI et ses partenai-
res puis installés dans des abris provisoires. Quand 
j’entendis pour la première fois que des gens vou-
laient nous reconstruire des maisons, je n’y croyais 
guère, je craignais de devoir vivre chez des parents : 
souvent les veuves à charge sont maltraitées ..elles 
sont rejetées et finissent à la rue. Mais maintenant j’ai 
une maison avec une terrasse où mon fils peut jouer 
avec d’autres enfants, un hall, un living et une cuisine 
et salle d’eau !
Je suis très reconnaissante à SEVAI et à ses parte-
naires*.
Je souhaite donner une bonne éducation à mon fils 
Kapilan, trouver un travail et vivre heureuse jusqu’à 
ma mort, ces maisons sont solides et durables et 
prêtes à résister à n’importe quelle catastrophe im-
prévue. J’ai aussi reçu des chèvres et espère norma-
lement recevoir une pension du gouvernement.
Mon fils réclame son père alors je lui montre au vil-
lage le cocotier qu’on a planté à sa mémoire. »

*Frères de nos Frères en partenariat avec la Chaîne 
du Bonheur a versé pour ce projet de 2005 à 2006 
pour une aide d’urgence, des abris temporaires et la 
construction de maisons 2’179’608 CHF

Madame Coffrant, déléguée de l’Ordre de Malte 
nous écrit : 
« Comme vous le savez, nos amis hommes et femmes 
isolés et nécessiteux, habitent un énorme bidonville 
à l’ouest de Delhi, où nous avons implanté en 1989 
un dispensaire. Nous faisons marcher, en parallèle 
une école et nous avons en permanence une équipe 
indienne qui s’y dévoue avec notre support finan-
cier. Tout cet ensemble médico-social et éducatif 
est soutenu par L’Ordre de Malte France, mais nous 
ne pourrions pas aider ces personnes âgées, iso-
lées, souvent malades, sans un complément d’aide 
financière, comme la vôtre, Frères de nos Frères, à 
laquelle s’ajoutent des dons amicaux. Nous avons 
baptisé notre groupe de personnes âgées isolées, 
« Nos chers needies ». Avec le surplus alimentaire 
que nous leur donnons chaque fin de mois – pour le 
mois suivant –, ils ont un accès permanent à notre 
dispensaire et toute aide médicale. Ainsi, nous avons 
pu faire soigner plusieurs cataractes et appareiller un 
malentendant. Les lépreux guéris y sont contrôlés et 
soignés. Lors d’une de nos rencontres mensuelles, 
alors que nous distribuions l’aide alimentaire, Meena 
Devi, une de nos habituées, nous présente Nathy, 
albinos, en nous demandant de l’inscrire dans notre 
liste pour qu’elle reçoive immédiatement l’aide ali-
mentaire.
Nathy semble vraiment en avoir besoin : elle est mai-
gre, fatiguée, l’oeil triste. Mais Nathy n’habite pas 
dans le bidonville ! Elle n’a d’ailleurs aucune adresse.
Nous expliquons à Meena Devi que nous voulons 
bien aider mais que nous ne pouvons le faire que pour 
certains isolés habitant le bidonville. A ce moment-là, 
Meena Devi nous propose d’héberger Nathy.
Comme lors de chaque urgence, nous faisons donner 
de la farine, de l’huile et du sucre, par une infirmière, 
en annonçant que nous inscrirons peut-être «Nathy» 
pour le mois suivant, ce qui nous donne le temps de 
bien nous renseigner. La fin du mois arrive, Meena 
Devi revient accompagnée de Nathy ; nous l’accep-
tons alors dans « Nos chers needies ». 
Et il suffit de voir la mine épanouie de Nathy pour 
remercier Meena Devi de sa solidarité. »
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Genève

Grand Bazar :
Notre traditionnel rendez-vous du mois de novembre a 
remporté à nouveau un très grand succès. Un public très 
nombreux s’est pressé autour des stands toujours aus-
si beaux grâce aux efforts de tous nos bénévoles. Les 
chefs du Club Goutatoo, sous la direction de Dominique 
Gauthier de l’Hôtel Beau-Rivage et de Philippe Audonnet 
de l’Hôtel d’Angleterre se sont surpassés et chacun s’est 
régalé pour une bonne cause : « Education pour un avenir 
meilleur ». Notre reconnaissance va aussi à la « Bottega 
de Jussy » et au « Gruyèrien » qui ont assuré les repas de 
midi, agrémentés par le magnifique concert donné par le 
chœur d’enfants de la Maîtrise du Conservatoire Popu-
laire de Musique de Genève dont les voix fraîches nous 
ont ravis. Toutes ces belles actions ont produit un superbe 
bénéfice de 118 000 CHF et à toutes les générosités et 
bonnes volontés nous disons un très grand MERCI !
D’ores et déjà vous pouvez réserver le week-end des 
28-29 novembre 2009 à la même salle communale de 
Chêne-Bougeries pour cette belle manifestation annuelle. 
Pensez cet été à confectionner d’excellentes confitures 
ou à nous avertir si vous avez des fruits à donner dans 
ce but. D’autre part, nous sommes à la recherche d’une 
personne passionnée par les livres et capable de consa-
crer quelques heures durant l’année pour trier ceux que 
nous recevons et prendre la responsabilité de ce stand. 
Merci de nous contacter sans tarder (leur transport est la 
tâche de nos déménageurs).

Concert : le 6 mai 2009 à Genève 
à la salle des Abeilles
Le comité de Genève est très heureux de vous annoncer 
le prochain récital du remarquable jeune pianiste Louis 
Schwizgebel-Wang qui nous offre généreusement son 
concours au bénéfice du financement de nos projets.
Louis Schwizgebel-Wang, est né le 19 novembre 1987 

à Genève. Il est le fils du cinéaste d’animation Georges 
Schwizgebel, originaire du Jura bernois, et d’une mère 
chinoise. Il commence très jeune l’étude du piano avec 
Franz Josefovski. À neuf ans, il étudie déjà au Conser-
vatoire de Lausanne où il obtient le diplôme de soliste à 
l’âge de quinze ans. En 2003, il obtient le premier Prix 
avec mention et Prix pour la meilleure interprétation d’une 
œuvre suisse à la finale du Concours Suisse de Musique 
pour la Jeunesse, ainsi que le Prix Paderewski. En 2005, il 
gagne le 2e Prix du Concours de Genève (1er Prix non dis-
tribué), le prix « Coup de cœur Breguet » ainsi que le prix 
du public. En 2007, il obtient le 1er Prix des « Young Artists 
Concerts » à New York. En novembre de la même année, 
il fait dans cette ville ses débuts dans la mythique salle 
du Carnegie Hall. Programme de musique classique. Prix 
des billets : 60 CHF. Attention : nombre de places limité !
Tous renseignements et réservations à notre secrétariat : 
022 735 30 74

VAUD

« A vos tris de printemps ! »
Dans le courant de l’année 2009, le Comité de Frères de 
nos Frères Vaud a décidé de prendre un stand lors d’une 
ou deux brocantes dans la région. Pour ce faire, nous re-
cherchons tous les jolis objets dont vous ne savez plus 
que faire :
Bibelots, tableaux, vaisselle, bijoux, foulards, jouets, 
antiquités, curiosités, etc. Attention : pas de livres 
(sauf livres d’enfants), pas de vêtements !
Ces objets peuvent être déposés en notre absence de-
vant la porte de notre bureau à Rumine 2, apportés le 
mercredi après-midi de 14 h 30 à 17 h, ou cherchés à 
domicile par nos soins. Merci de votre collaboration pré-
cieuse !

Nouvelles des comités

Assemblée Générale de l’Association de Frères de nos Frères
Comme chaque année, elle réunit toutes les 
personnes soutenant les projets de Frères de nos 
Frères et (ou) actives au sein des comités cantonaux 
et du bureau de l’Association. Elle aura lieu le 22 juin 
2009 à 18 h 15 à Lausanne (lieu : tél. au secrétariat 022 
735 30 74) : chacun y est convié par la présente.

Ordre du jour : Adoption du P.V. de l’A.G 2008. 
Présentation des comptes 2008 et rapport des 
vérificateurs. Adoption des comptes. Rapport moral 
de la Présidente sur l’exercice 2008. Election du 
Bureau de l’Association. Divers.


